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l^ mouvement a c o m m e n c é au c h a r b o n n a g e 
^garchies, dont tous les ouvriers ont quitté 
I, tra»ail- A la c o n c e s s i o n de Beroissart i une 
- ,rne des ouvr iers s 'es t auss i m i s e en g r i v e 
lier, et ce m a t i n , le c h ô m a g e e s t devenu com
plet à ce c h a r b o n n a g e . 

Divers a c t e s de v io lence ont éte"Vommis. 
Un g e n d a r m e de Bernissart qui était e n 

bourgeois, était al lé i b icyc let te , déposer une 
correspondance à Blaton ; au retour, sur le 
icrritoire de cette c o m m u n e , il fut attaqué 
par un fort groupe de g r é v i s t e s . 

Il dut fuir, la i ssant entre les m a i n s de se s 
agresseurs sa bicyclet te , qu' i l s jetèrent dans 
le -anal , son caban et son chapeau , qui n'ont 
plus été retrouvés. 

L a g e n d a r m e r i e est sur les dents . Pour pa-
rrr à toute éventua l i t é , garder l e s pu i t s d u 
charbonnage et faire respecter la propriété , 
on a réquis i t ionné deux c o m p a g n i e s du 3e ré
g iment de c h a s s e u r s à pied, qui sont part ies 
d- Tournai à o n i e heures et demie . 

LA C E S S A T I O N D U T R A V A I L 
A E C A U U I N E I E T A B I N C H E 

M o n s , 5 juin — D a n s l e s carrières d 'Ecaus-
sinrs, tout travai l a c e s s é et l e s ouvriers ma
nifestent d a n s les rues , drapeau bleu et rouge 
en tête. D a n s les c a m p a g n e s , d e s bandes de 
grév i s te s vont arrêter les ouvriers briquetiers 
et t e s travai l leurs d e s c h a m p s . 

A B inche , la verrerie a c e s s é le travail cet 
atnrs-midi . L e s autres é t a b l i s s e m e n t indus
triels cont inuent à travail ler. 

L A C R E V E G E N E R A L E D E C L A R E E 
A N I V E L L E S 

N i v e l l e s , 5 j u i n . — L a g r è v e est déclarée 
dans les pr inc ipaux ate l iers de Nive l les . 

U n cor tège de 2,000 mani fes tants environ, 
précédés de drapeaux r o u g e s et b leus , a par
couru la vi l le cet après-midi . U n m e e t i n g a 
été tenu ensu i t e à la Maison du Peuple . 

O n a n n o n c e q u e p lus i eurs fabriques e t ate
l iers, qui travail lent encore aujourd'hui, se
ront f ermés d e m a i n . 

Uni iipertiite décision 
do Conseil général do Parti ouvrier 

LA ÊÊÈVE BÉHÊKALE 
SUSPEHÊK 

B r u x e l l e s , 5 ju in . — L e Conse i l généra l du 
par t i ouvrier s'est réuni mercredi . 

A p r è s quatre heures de dé l ibérat ions , l e 
Conse i l généra l a décidé à l 'unanimité de 
lancer un mani fe s t e à la c la s se ouvrière. 

L e Consei l généra l adjure la c lasse ouvriè
re «le suspendre le mouvement de g r è v e g é 
nérale e t de cont inuer son ag i ta t ion e n faveur 
du .'suffrage Universe l . 

Il déc ide que le g r o u p e par lementa ire dé
posera une proposi t ion de revis ion de la C o n s -
t tu l ion le jour de la rentrée d es C h a m b r e s , 
le 0 juil let . 

Il déc ide , e n outre, de convoquer un con
grès extraordinaire le 30 ju in , à Bruxe l l e s , 
afin d 'examiner les m e s u r e s à prendre pour 
faire tr iompher l e suf frage universe l . 

Le> Parti ouvrier fera d es o b s è q u e s aux nou
ve l l es v i c t i m e s des inc idents é lectoraux de 
L i è g e , Vcrviers et B r u g e s . 

Les élections sénatoriales 
A R R O N D I S S E M E N T 

D E C O U R T R A I - V P R E S 
Chiffre électoral: catholiques, 69.685; cartel, 

s&m 
Bios : 3 catholiques, MM. Vercruysse. Fraye» et 

T. Vaandenpeereboom ; 1 libéral, M. VandovefThe. 

LES GRÈVES 
E N A N G L E T E R R E 

Londres , 3 ju in . — Ce mat in , le ca lme était 
comple t aux env irons d e s docks de L o n d r e s . 
Le nombre des travai l leurs e s t é g a l à celui 
d'hier. L e s convo i s d e v iandes et d'autres 
denrées sont partis s a n s provoquer d'inci
dents . Presque tous les bateaux dans les 
d o c k s « India • et t Mil lwal l • ont débarqué 
leur carga i son . 

EN RUSSIE 

Sa int -Pé tersbourg , s ju in . — L a po l ice a 
arrêté cette nuit , c inquante m e m b r e s du Co
mi té ouvrier grévis te . Cet te mesure a été 
prise dans le but d'entraver le m o u v e m e n t 
g r é v i s t e s qui allait toujours e n a u g m e n t a n t 
d a n s les fabriques de P é t e r s b o u r g et mena
çait sér ieusement l ' industrie locale . 

EN E S P A G N E 

Madrid, s ju in . — L e s ouvriers de l a p lu
part des rég ions min ières de s As tur i e s , ont 
décidé la grève g é n é r a l e , n é a n m o i n s les ou
vriers de Mières travail lent aujourd'hui et on 
dit que ceux des autres m i n e s chômeront seu
lement 24 heures par sol idarité . 

Le gouverneur t é l égraph ie disant qu' i l 
croit que la grève pourra être conjurée . 

Le Trafic des Décorations 

LES INCULPES SERONT RENVOYES 
EN CORRECTIONNELLE 

Paris , 5 juin. — C o m m e n c é e depuis 15 m o i s , 
l ' instruction de l'affaire de trafic des décora
t ions touche à s a fin. On n'a p a s oubl ié Va-
lensy , Clémenty et leur bande, c e s joyeux 
inventeurs de décorat ions qui surent tirer, de 
la vanité de leurs contempora ins , d'abondants 
revenus . 

Le magis trat instructeur rendra prochaine
ment une ordonnance renvoyant, devant le 
Tribunal correct ionnel , Clémenty , Jules Meu-
l e m a n s , Joseph Réveit lard, Théodore Collet , 
Charles Cuercher , L o u i s D e Clermont , E d 
mond Evraert e t Pierre Dutruel le . 

Quant à Va lent in , il s e pourrait qu'il béné 
ficie d'une ordonnance de non lieu. Mis en ob
servation d a n s la m a i s o n de santé du doc
teur M a g n a n , à S u r e s m e s , cet inculpé a é té , 
en effet , reconnu dément par le m é d v o 

Li Cioiris l i t Clisses loieiees 
«Parts 

LA D E U X I E M E J O U R N E E 

Paria, 6 juin. — La première séance de la deu
xième journée a été consacrée en grande partie à 
entendre une communication de M. Louis Lafntte, 
secrétaire général de la Chambre de commerce de 
Nancy, qui a résumé les travaux de cette assem
blée et ceux de la commission mixte de l'appren
tissage instituée par elles. 

A l'aide de faits précis et convaincants, il a 
montré a v e la question de l'roganisaFion de 1 ap
prentissage se posait en Lorraine, et notamment 
en Meuruie-et-Moselle, comme elle se pose par
tout ailleurs en France. Mais en Lorraine et dans 
l'Est, à Nancy, à Bacacrat, à Dombasie, à Long 
wy. è Micheville, à Neuves-Maisons et aussi à 
Epinal, à rharleville, 4 Sedan, l'initiative des 
industriels et des groupements professionnels a 
déjà réalisé de sérieux efforts -— auivis d'ailleurs 
de succès — pour-assurer le développement ra
tionnel de l'industrie et des métiers. 

La chambre de Nancy travaille à grouper tous 
les intéressés. Ses enquêtes dans l'Est et dans les 
pays annexés l'ont amenée à considérer le pro
blème de l'apprentissage comme le premier article 
d'un programme intégral d'éducation nationale. 

En pensant a l'avenir de l'artisan et de sa pro
fession, il faut penser à l'avenir de la famille et 
da pays. Aussi est-il de toute nécessité d'organiser 
l'apprentisaaee avec le concours de la famille, du 
patron, de l'Etat, en respectant, mais aussi en 
constituant et ea imitant les œuvres déjà créées 
par l'industrie privée. 

Au « a n du congrès, M. D. Vincent, député du 
Nord, président de la séance, a vivement félicité 
et remercié M. Louis Laffitte. 

M. Baudouin, d Epinal, a signalé que dans cette 
ville les entrepreneurs du bâtiment ont rédigé des 
contrats d'apprentissage avec sanctions qui don
nent les plus heureux résultats. M. Restât, de 
.viarseille. a indiqué la Société marseillaise de 
constructions mécaniques entretient une véritable 
école-type d'apprentis comprenant 60 élèves qui 
assurent et entretiennent le recrutement de ses 
ateliers. M. Poutiers, d'Angers, a expliqué le fonc
tionnement des bourses communales d'apprentis
sage. 

MM. Thiéry, de Ribes-Christofle, de Las Caaes. 
Comhet et Créraieux ont également démontré que 
la réorganisation de l'apprentissage est de toutes 
les initiatives la plus urgente à entreprendre, de 
toutes les réformes la plus nécessaire à réaliser. 

Violents Incidents 
M Parlement Hongrois 

30 ÊÉPUTtt EXPBLSÉS 
PAU LA POUCE 

Budapes t , 5 juin. — L e s partis d 'oppos i t ion 
furieux de leur défaite d a n s le débat sur la loi 
mil itaire se proposaient de faire aujourd'hui , 
une mani fes tat ion monstre . L a pol ice préve
nue a pris d e s d i spos i t i ons spéc ia l e s . L e s 
pos tes de pol ice ont été renforcés . Partout de 
nombreux a g e n t s c irculent d a n s les rues . U s 
ont reçu pour instruct ion de d isperser tous 
les g r o u p e s . D'autre part, trois e s c a d r o n s de 
h u s s a r d s sont arrivés à Budapes t . Le Parle
m e n t e s t g a r d e par 320 h o m m e s de pol ice , 
dont 120 à cheval . 

U N V A C A R M E E F F R O Y A B L E 
Au m o m e n t où le comte T i sza entre dans 

la sal le des s é a n c e s de la Chambre des dépu
tés , il se produit de nouveau des s c è n e s tu
m u l t u e u s e s . L e prés ident de la- Chambre es t 
accuei l l i par u n e foule d' injures et de malé
d ic t ions . 

On lui crie : c Appelez donc la pol ice ! > L e 
vacarme est effroyable. On frappe des p i eds , 
on siffle, on fait d u bruit avec toute sorte 
d' instruments . 

Le comte T i sza s 'ass ied au fauteuil prési
dent ie l ; il montre beaucoup de ca lme et de 
sang- iro id , prend que lques no te s et suspend 
la séance au mil ieu d'un horrible tapage . 

L e s députés du parti g o u v e r n e m e n t a l et 
ceux de l 'opposit ion restent d a n s la sal le pen
dant la s u s p e n s i o n et s 'apostrophent , les uns 
les autres , de la façon la p l u s v ive . 

L ' E X P U L S I O N D E S P E R T U R B A T E U R S 

Ordre est donné d'évacuer la sal le , l es m e m 
bres du parti gouvernementa l quittent la 
sa l le . L e s * a g e n t s de pol ice y pénètrent et e x 
pulsent trente députés de l 'opposi t ion. 

Le ques teur donne d'abord lecture de la 
l i s te de ces députés , dont le prés ident a or
donné l 'expuls ion parce qu'ils troublaient sys
témat iquement la tranquil l i té . 

L e s députes expulser sont invi tes à se re
tirer, et , après avoir l o n g t e m p s tes i s té et d is 
cuté , sont condui t s jusqu'à la porte de la 
Chambre . Après leur e x p u l s i o n , le c o m t e 
T i sza revient sur l 'es trade prés ident ie l le , et 
e s t de nouveau accuei l l i par un horrible va
carme . 

T o u s les m e m b r e s de l 'opposi t ion quittent 
alors la salle. D e u x d'entre eux qui font en 
sortant un bruit infernal avec des sifflets sont 
déférés pour insubordinat ion à la c o m m i s s i o n 
du règ lement . 

L e prés ident de la C h a m b r e donne ens u i t e 

lecture de l'arrêt de la c o m m i s s i o n . M. Jules 
Jus tb , e s t condamné à l 'exclusion pour quinze 
séances , pour avoir rés isté aux ordres du 
président et avoir troublé à p lus ieurs reprises 
les débats de la Chambre . 

MM. Anto ine Dikary, Geza Polonyi S . ig is-
mond Estner et Martin Povasy sont condam
nés chacun à 10 jours d'exclus ion. 

L e s 31 autres m e m b r e s de l 'opposi t ion sont 
c o n d a m n é s à faire amende honorable . 

La Chambre pas se ensu i te à la d i scuss ion 
du projet de loi, concernant le code d'instruc
tion criminel le mil itaire. 

Peur magnifier un acte d'héroïsme 

LE MONUMENT 
CaotinoitTS de la Faloise 

LA CÉRÉMOHIE O'iKAOBUKATIOM 
C'est l e g j u i n p r o c h a i n , q u e M M . P o i n -

caré , pré s ident d u C o n s e i l , e t K l o t z , m i n i s 
tre d e s F i n a n c e s , d é p u t é d e l a S o m m e , v i e n 
dront i n a u g u r e r l e m o n u m e n t é l e v é s u r l e 
quai d e I a F a l o i s e ( S o m m e ) , a u x c a n t o n n i e r s 
qui t rouvèrent la mort , l e 20 s e p t e m b r e 1910, 
d a n s l e s c i r c o n s t a n c e s m é m o r a b l e s q u e l 'on 
n'a c e r t a i n e m e n t p a s o u b l i é e s . 

Cet te i n a u g u r a t i o n d e v a i t avo ir l i e u , o n 
s'en s o u v i e n t é g a l e m e n t , l e 1er octobre 1911. 
T o u t e s l e s d i s p o s i t i o n s é t a i e n t p r i s e s , e t la 
p laque c o m m é m o r a n t c e t t e s o l e n n i t é était) 
déjà sce l l ée d a n s l e s o c l e a v e c la m e n t i o n 
t rad i t ionne l l e : • C e m o n u m e n t a été inau
guré l e 1er octobre par M. C a i l l a u x , prési 
d e n t d u C o n s e i l . . . e t c . • 

S u r v î n t la terr ible c a t a s t r o p h e de la « L i 
berté • . L ' i n a u g u r a t i o n fut a journée . P u i s , 
M. C a i l l a u x p a s s a et l e m o n u m e n t de la Fa
lo ise a t t end i t . 

- • LE M O N U M E N T 
La s t è l e formant l e mot i f pr inc ipa l d u m o 

n u m e n t e s t un haut-rel ief d e 2 m . 55 de h a u t 
s u r 2 m è t r e s d e l a r g e e t o m . 80 d e sa i l l i e . 
L e s p e r s o n n a g e s s o n t c a m p é s e n g r a n d e u r 
nature l l e . 

D e u x de c e s p e r s o n n a g e s s o n t , e n réa l i t é , 
de vér i tables s t a t u e s e t c o n s t i t u e n t u n g r o u p e 
a p p u y é a u p a n n e a u d e p ierre q u i f o r m e l e 
fond. L e t r o i s i è m e p e r s o n n a g e es t e n bas-
relief, u n p e u m o i n s e n sa i l l i e q u e Jes d e u x 
premiers . 

L ' e n s e m b l e d o n n e l ' i m p r e s s i o n d ' u n ta 
bleau s c u l p t é qui s i t u e l e d r a m e a u p r e m i e r 
p lan e t q u i m o n t r e , au l o i n , grâce à u n e pers 
p e c t i v e c a v a l i è r e , l 'arr ivée d u t ra in m e u r 
trier. La p r é s e n c e d a n s l e d r a m e d'un, c o n v o i 
d e c h e m i n d e fer, offrait , o n l e c o m p r e n d , 
une g r o s s e di f f icul té q u ' A l b e r t R o z e a réso
l u e de la m a n i è r e la p l u s é l é g a n t e . 

A u p r e m i e r p l a n , u n c a n t o n n i e r accroup i , 
en c o s t u m e d e t rava i l , l e s bras n u s , t e n t e e n 
va in d e s o u l e v e r , d e l a m a i n g a u c h e , u n d e s 
rai l s , terr ible ruban d'acier , é t a u formidab le , 
d a n s l eque l sa m a i n droi te e s t enserrée , i l 
s 'ag i t v i s i b l e m e n t d ' u n effort d é s e s p é r é . T o u s 
l e s m u s c l e s s o n t t e n d u s à éc la ter . 

U n camarade d e t rava i l v e n u à s o n s e 
cours a e m p o i g n é l e m a l h e u r e u x , c o m m e a u 
hasard, par la c h e m i s e e t par l a p e a u d e s 
a i s s e l l e s . E t arebouté s u r s e s j a m b e s , d e 
t o u t e s s e s forces , i l t i r e , i l t e n t é d 'arracher 
l ' h o m m e , u n i s s a n t ce t effort s u p r ê m e à c e l u i 
de son c o m p a g n o n . C'es t le g e s t e de Cras . 

A u s e c o n d p l a n , l e t r o i s i è m e c a n t o n n i e r 
s ' é lance s u r l a v o i e , é t e n d a n t l e bras , d a n s 
u n g e s t e à la fo i s i n s t i n c t i f e t p r o f e s s i o n n e l , 
pour arrêter l e lourd c o n v o i . C'es t u n g e s t e 
qui s ' o b s t i n e contre l ' i n é v i t a b l e . C'es t c e l u i 
que fit l e c a n t o n n i e r F o y q u i , d ' u n s e u l p a s 
hors de l a v o i e , p o u v a n t s a u v e r s o n e x i s t e n c e 

d e m e n r a l e s bras t e n o n s , e t m o u r u t a v e c s e s 
camarades q u e s o n g e s t e héro ïque n 'ava i t 
p u sauver . 

I l n'étai t p a s p o s s i b l e d e m i e u x respecter 
la réal ité c o n n u e d n d r a m e de la F a l o i s e . 
C'est l e fait d i v e r s l u i - m ê m e , h e u r e u s e m e n t 
interprété e t h a b i l e m e n t m i s e n s c è n e par 
l ' é m i n e n t ar t i s t e d o n t la P icardie e s t fière. 

LE P R O G R A M M E D E LA V I S I T E 
M I N I S T E R I E L L E 

Voic i l e p r o g r a m m e de la cérémonie : 
A 3 heures, arrivée a La Faloise du train minis

tériel venant de Paris 
1. Réception des Ministre* sur le quai de la gare 

par MM. le Préfet, le Prée-d< nt du Conseil général, 
le Maire de La Faloise, les membres du Parlement 
et les autorités ayant rang individuel. En attendant 
le cortège, les autorités et corps constitués seront 
groupés en face de la Halle aux marchandises, dans 
la cour de la Petite Vitesse 

2. Réception dans la Halle aux Marchandises, des 
autorites et corps constitués. Aussitôt après, les 
invités gagneront les places qui leur sont assignées, 
soit dans l'enceinte réservée, en avant des troupes 
rendant les honneurs. 

a. Visite des Ministres au monument. 
4. Les Ministres prennent place à la tribune. Dis

cours de M. Rameau, président du Conseil général, 
et de M. Poincaré. président du Conseil des Mi
nistres. 

5. Vin d'honneur offert par la Municipalité de La 
Faloise dans la Halle aux Marchandises 

6 Départ du train ministériel à 4 h 45. 

Enf in u n e adresse a été e n v o y é e a u x m i n i s 
t res de s finances et d e s c o l o n i e s et a u d irec 
t e u r généra l , l e s a s s u r a n t de l ' a t t a c h e m e n t 
d e l ' U n i o n g é n é r a l e a u x i n s t i t u t i o n s r é p u b l i 
c a i n e s . 

La Guerre Italo-Turque 
L ' O C C U P A T I O N DES I L E S 

Par i s , s juin. — Le t T e m p s » publie deux 
d é p ê c h e s , l'une de Berl in , l'autre de Constan-
t inople , suivant l esquel les il se confirme dans 
les mi l ieux officiels de Constant inople que 
l 'Ital ie et ses a l l iés sont e n désaccord complet 
à propos de l 'occupation des î les . L'Allema
g n e et l'Autriche sont d i s p o s é e s à ne p a s 
la i sser l e s I tal iens occuper Myt i lène et Chio. 

Cet te nouvel le a é té accuei l l ie e n Turquie 
avec une grande sat is fact ion. 

• « a > 

Le Congrès des Douaniers 
U N E ADRESSE AU GOUVERNEMENT 

P a r i s , 5 j u i n . — S o i x a n t e d é l é g u é s de 
l ' U n i o n g é n é r a l e d e s a g e n t s d u s e r v i c e actif 
d e s d o u a n e s s e s o n t r é u n i s e n C o n g r è s , sa l l e 
L u d o , a v e n u e d e C l i c h y . U s représentent l e s 
15.000 d o u a n i e r s q u i son t g r o u p é s d a n s 
l ' U n i o n g é n é r a l e . 

L e rapport , d o n t l e secréta ire g é n é r a l , M. 
P é t r i s s a n s , a d o n n é l ec ture , i n d i q u e l e s ré
s u l t a t s a c q u i s à l a s u i t e de l ' ac t ion d e 
l ' U n i o n : a u g m e n t a t i o n d e s sa la i re s , insuf
fisante e n c o r e , déc lare M. P é t r i s s a n s . 

L e rapport d u secréta ire rappe l l e a u s s i l'af
faire d e s d o u a n i e r s de R o u e n , D u r a n d e t G ia -
so l e t t e , qtîi , c o n d a m n é s i n j u s t e m e n t , a s s u 
ra ient l e u r s c a m a r a d e s , o n t é té g r a c i é s et m i s 
e n l iber té . M. P é t r i s s a n s fa i t q u e l q u e s cri 
t i q u e s s u r l 'ac t ion d e l ' U n i o n g é n é r a l e d a n s 
l 'affaire d e M. B a s s a g a ï t z , secréta ire g é n é r a l 
d u g r o u p e d e B a y o n n e , q u i a v a i t é té frappé 
d ' u n e m e s u r e d i s c i p l i n a i r e . 

.Si nous comparons, dit le secrétaire général, ce 
qu'a fait l'union générale, à l'occasion de cette 
plaire, à la campagne menée au sein des amicales 
d instituteurs pour l'affaire Léger, nous sommes 
obligés de reconnaître que l'esprit corporatif n'est 
pas encore arrivé, dans le camp des douaniers, à 
sa claire conscience et à sou complet développe
ment. 

Si Bassagaïtz. demeure trappe < pour une faute 
qu'il n'a pas commise », c'est parce que les délé-

f ués de l'U. G. au cours de leurs pourparlers avec 
administration, n'ont pas donné l'impression 

âu'ils traduisaient fidèlement les sentiments des 
ouaniers groupés dans l'association corporative. 

M a i s l e C o n g r è s a j u g é c e s c r i t i q u e s u n 
p e u trop v i v e s e t M. P é t r i s s a n s accepte d e 
l e s a t t é n u e r . A p r è s q u o i l e rapport a é t é 
a d o p t é . 

D u rapport financier, il r é s u l t e que l 'act i f 
d e l ' U n i o n d e s d o u a n i e r s e s t d e 50.000 francs . 

Dernière Heure 
DE NOS CORRESPONDANTS PARTICULIERS * PAR FIL SPÉCIAL 
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LES UII6AU ET LE CUIIET 
C O M M E N T L ' E T R A N G L E N T 

P a r i s , 5 juin. — O n rapportait , ce soir , q u e 
les arrond i s sement i er s e spéra ient avoir trouvé 
un exce l l ent terrain pour é trangler le Cabi
net. C e serait la ques t ion d es cheminot s . Cer
tains d'entre e u x auraient l ' intention, d i t -on, 
de présenter , à bref dé la i , u n e proposit ion 
d'amnistie e n faveur d es c h e m i n o t s e t d e s 
a g e n t s de s P . T . T . révoques . 

C'est sur l 'urgence de ce t te proposit ion que 
les ant i -proport ionnal i s trs donneraient l 'as
saut au Cabine t , dont i ls détacheraient , sur 
cette q u e s t i o n , leurs fidèles auxi l ia ires , les 
social is tes-unif iés . M a i s , a t t endons , jusqu'à 
d i m a n c h e , la parole de M. C o m b e s . 

LA FRÂNCTAÛIÎAROC 
L E D E P A R T D U S U L T A N 

P a r i s , 5 ju in . — L e gén éra l Lyautey con
firme, au min i s t re des Affaires E t r a n g è r e s , 
que le départ du Sul tan pour Rabat e s t fixé 
i d e m a i n , 6 juin ; Moulaï-Hafid arrivera, à 
'vibat , le 12 ou le 13. 

ENCORE L'AFFAIRE MARIX 
Par i s , s ju in . — U n comité qui s'est a s s i g n é 

la tâche d'établ ir que le capitaine Marix a été 
\ i c t i m e d ' i l l éga l i t é s au cours de son procès .a 
fait aujourd'hui , une démarche auprès de M. 
( ,urmet , secréta ire général.* de la « L i g u e d es 
l 'rnits de l ' H o m m e ». M. Gurmet a promis de 
faire étudier la doss i er et a déclaré que l'affai
re aurait les su i tes nécessa ires . 

La dupantloi\ût l ' i . l i Piton 
T O U T S ' E X P L I Q U E . — L E S A V E U X 

D U C N A N O I N E 

L y o n , s ju in . — Hier soir , un e m p l o y é de 
la • Be l le Jardinière > e s t venu déclarer, au 
chef de l a Sûreté , qu'il venait d e trouver, 
près d e s o n domic i le , 100, rue de l 'Hôtel d e 
Ville, u n e val ise contenant u n e f a u s s e barbe, 
et un pet i t sac contenant un crucifix et divers 
o b j e t s servant au culte. 

M. A d l e r p e n s a immédia tement q u e ce t te 
r a l i s e deva i t appartenir à l 'abbé P i ton . Il s e 
rendit , en auto , aux Chartreux, d e m a n d a à 
parler au curé d'Angers , et le pria de des 
c e n d r e , avec lui, à la Sûreté, pour une com
m i s s i o n importante . 

Le c h a n o i n e ne fit •aucune difficulté. M. 
Adler le m i t en présence de la val i se et des 
objets qui y é ta ient contenus . Après avoir nié 
eue c e t t e v a l i s e lui appartenait , M. P i t o n 
avoua qu'i l avait joué , et qu'il avait perdu 
l'argent du Grand Sémina ire , dont il é ta i t le 
trésorier. A p r è s quoi , il o r g a n i s a la m i s e en 
scène c o n n u e p o u r c a c h e r sa culpabi l i té . 

C o m m e il n'y a p a s de pla inte déposée , le 
chanoine est res té l ibre. Il n'est pas remonté 
aux Chartreux . Il logera , e n vi l le , dorénavant . 

Los Drames de la Mer 
P L U S I E U R S S I N I S T R E S 

• r e s t , s j u i n . — L e b a t e a u d e p ê c h e Flavte 
•'est i ierdu corps e t b i e n s d e v a n t 111e Bréhat . 
M Sainte-Anne, d e Q u i m p e r , m o n t é par q u a -
» f h o m m e » , s ' e s t é g a l e m e n t p e r d u a u l a r g e 
« C a x m r a e a a t . 

ÂPRES LES ÉLECTIONS BELGES 

Les Troubles électoraux 
eo Belgique 

U N E S O I R É E M O U V E M E N T E 
A B R U X E L L E S 

Bruxe l les , 5 juin. — L a s i tuat ion e s t cri
t ique , la police charge toujours sabre au clair, 
d e s mani fes tants sont foulés aux p ieds , d'au
tres b l e s s é s à la tête. D e s coups de revolver 
sont t irés . L e s désordres cont inuent . 

Bruxe l l e s , minuit . — L e s tenanc iers d e s 
cafés rentrent en toute hâte leur matérie l , 
car les bagarres entre la pol ice et l e s mani
fes tants s e succèdent presque s a n s interrup
tion. 

Sur la place de la Bourse , qui est noire de 
man i f e s t an t s , la pol ice v ient d'opérer une 
nouvel le c h a r g e sabre au clair. D e n o m b r e u x 
mani fe s tant s qui voulaient rés is ter aux a g e n t s 
ont été b l e s s é s à la tê te . D e s cur ieux ont é t é 
foulés aux pieds . 

D i s p e r s é s , l es émeut i ers sont revenus bien
tôt et se sont rués sur les a g e n t s . D e s coups 
de revolver ont é té t irés sur l a pol ice . 

Bruxe l l es , 5 mai. — Au cours des bagarres 
qui se sont produites dans la soirée , un con
sei l ler c o m m u n a l , M. Goffin, a é té b l e s sé par 
la police. Il avait voulu se défendre parce 
qu'il s e croyait m e n a c é . 

Neuvian désordres à Liège 
LES V I T R E S D ' U N E E C L I S E E T D 'UN 

P R E S B Y T E R E BRISEES 

L i è g e , 5 janvier. — D e s désordres s e sont 
encore produits , ce soir, à L i è g e . A 7 h. 1/2, 
l es mani f e s tant s ont tenté de former un cor
t è g e , m a i s la police les a d i spersé s . A 8 h. 1/2 
rue d es Capuc ins , un mani fe s tant a voulu 
haranguer la foule. L a pol ice e s t arr ivée e t 
« n e boutei l le ayant été j e tée sur l e s a g e n t s , 
ceux-c i ont d é g a i n é et chargé . 

Vers dix heures , u n e nouvel le col l i s ion s 'est 
produite boulevard d'Avray et la pol ice a fait 
p lus ieurs c h a r g e s s a l u e au clair. Enfin, à 
10 heures 1/2, u n e c inquanta ine d ' indiv idus 
se sont rendus à l 'égl ise S a i n t - G e o r g e s où i l s 
ont brisé les v i tres . Ils sont ens u i t e part is 
pour le presbytère dont i l s ont é g a l e m e n t 
brisé les vitres à coups de pierre. 

F ina l ement , l a g e n d a r m e r i e à cheval e s t 
arrivée et a d i spersé les m a n i f e s t a n t s . A 
minui t 1/2, le ca lme était rétabli . 

L E M A N I F E S T E D U « P A R T I O U V R I E R » 

pour le Suif rasa Universel 

Bruxe l l e s , 5 ju in . — D a n s s o n mani fe s te , 
le Conse i l gén éra l du t Part i Ouvrier > an
nonce que , dès la rentrée des C h a m b r e s , une 
revis ion de la Const i tut ion sera d é p o s é e par 
l e s députés soc ia l i s te s . 

D è s le 30 ju in , un c o n g r è s extraordinaire 
du « Part i Ouvrier » se réunira pour aviser 
aux p lus sûrs m o y e n s de faire tr iompher le 
Suffrage Universe l . 

11 e n g a g e les travai l leurs à s e préparer à 
soutenir , de tous leurs efforts, l eurs m a n d a 
taires au Par lement , d a n s leur c o m b a t pour 
l ' éga l i t é pol i t ique . 

Terrible Accident d'Auto 
HBMBREBSES VICTMEt 

C o m p i è g n e , 5 j u i n . — M . E s c o b a r , a d m i 
n i s t ra teur des D o u a n e s C h i l i e n n e ? , d e m e u 
rant à P a r i s , r e v e n a i t c e soir de Vi l l ers -Cot -
t e r e t s e n a u t o , a v e c sa f a m i l l e , iruantl au l i e u 
d i t t L e Pré d u B o i s 1 u n e fillette qui s e trou
v a i t é g a l e m e n t d a n s la v o i t u r e , v o u l u t s e 
p e n c h e r p o u r regarder p a s s e r u n l a p i n . 

Le chauffeur , v o u l a n t rat taper l ' enfant qui 
a l l a i t t o m b e r , fit faire u n e e m b a r d é e à sa 
v o i t u r e qui dérapa e t versa . L a fillette e u t 
la t ê t e écrasée . Les c i n q v o y a g e u r s qui l'ac
c o m p a g n a i e n t , furent b l e s s é s . T o u s s on t d a n s 
u n é ta t très g r a v e . I ls s o n t a c t u e l l e m e n t 
d a n s l ' i m p o s s i b i l i t é d e d o n n e r l e m o i n d r e 
r e n s e i g n e m e n t . A u s s i ne c o n n a î t - o n p a s 
l ' i d e n t i t é de la fillette. I.e chauffeur s e u l 
n'a p a s é té g r i è v e m e n t b l e s s é . 

L E S CONGRÈS . 
L E C O N C R E S DES D O U A N I E R S 

Par i s , 5 juin. — D a n s la s éance qu' i l s ont 
t enue cet après-midi , l e s a g e n t s de s d o u a n e s 
ont é m i s le v œ u qu'à l ' exemple de ce qui a 
l ieu dans de n o m b r e u s e s admin i s tra t ions , 
l 'avancement des c la s s e s soit b a s é sur un s y s 
t è m e automat ique . 

U s ont adopté un rapport demandant un 
Consei l de disc ipl ine . Ce Consei l serait com
posé de huit m e m b r e s , c'est-à-dire, quatre 
m e m b r e s de la catégor ie de l inculpe , un l ieu
tenant , un capi ta ine , un inspec teur et le di
recteur de l 'Administration. 

LE C O N C R E S DES A L L U M E T T I E R S 
Par i s , 5 juin. — Au cours de sa s éance 

d'aujourd'hui , le C o n g r è s a voté u n e mot ion 
invi tant les pouvoirs publ ics à so lut ionner , 
ie p lus tôt poss ib le , la quest ion de la titula
risation des temporaires déjà d iscuté lors 
du dernier C o n g r è s . 

P u i s , les c o n g r e s s i s t e s , après avoir env i sa 
g é les conséquences qu'auraient pour leur cor
porat ion, la subst i tut ion de la boîte di te cou
l i sse à la boite dite portefeuil le , ont voté un 
ordre du jour protestant contre la suppress ion 
du t imbre de garant i e , qui était apposé sur 
chaque boite-portefeui l le , et qui disparaîtra 
avec la boîte coul i s se . 

Bni condamnation pour détiurmn»nts 
Dijon, 5 juin. —• L a Cour de Di jon , sta

tuant sur l 'appel formé par M. L o u i s Tir-
quet , ex-receveur munic ipal de Di jon , contre 
le j u g e m e n t du tribunal correct ionnel du g 
mars , le condamnant à deux ans de pr ison et 
à 25 francs d 'amende pour dé tournements au 
préjudice de la vi l le de Di jon et d e la ca i s s e 
des éco les la ïques dont il était trésorier, a 
confirmé la pe ine prononcée en première ins 
tance . 

LA GUËRRTniÎAL»J.TUROLIE 
CONCENTRATION DES TROUPES 

TURQUES A SMYRNE 
Constant inople , 5 ju in . — L e g o u v e r n e m e n t 

cont inue à concentrer des troupes à S m y r n e 
en prévis ion des tentat ives de débarquement 
des I ta l iens . C e s troupes vont const i tuer un 
corps d 'armée . 

C O N T R E LES I T A L I E N S 
Milan, s juin. — L e • Corriere dé l ia Sierra » 

publ ie u n e dépêche rapportant qu'en p lus ieurs 
endroi ts l e s T u r c s ont donné la c h a s s e aux 
I ta l iens à Panderma. Quatre de c e s derniers 
ont été m a s s a c r é s . 

E N T R I P O L I T A I N E 
Constant inople , S mai . — Suivant une dé

pêche du c o m m a n d a n t en chef turc en Tripo-
l i ta ine , le 31 mai , à Buchermez , c inq batai l
l o n s d' infanterie i ta l ienne , a c c o m p a g n é s d 'une 

natter ie d'artil lerie et d'un dé tachement d e 
mitrai l leuses , attaquèrent de deux côtés à l a 
fois pour e n v e l o p p e les turco-arabes . Leur 
at taque fut cependant repoussée . L e s turco-
arabes eurent dan» cet te rencontre S tués et 
23 b les sés . Le 3 0 m a i . il y avait e u i H o m s 
une escarmouche dans laauel le s I ta l iens fu
rent tués et trois b l e s sé s . 

LA F L O T T E T U R Q U E 

Paris , 5 juin. — L ' a m b a s s a d e O t t o m a n e 
n o u s c o m m u n i q u e la note démentant ca tégo 
riquement de source officielle la nouve l l e 
d'après laquelle la flotte turque serait révoltée 
par suite du refus du c o m m a n d a n t en chef 
de sortir des Dardane l l e s . 

DANYIESIBAIKÂNS 
UN COMBAT ENTRE TURCS 

ET ALBANAIS 
Athènes , 5 juin. — On m a n d e , de Saloni-

que , que le délai donné aux A l b a n a i s , ayant 
expiré avant hier, les troupes T u r q u e s les ont 
at taqués à Vounik. L e s Albanais ont r i sposté 
avec énergie . Le combat a duré trois heures 
L e s détails manquent . 

Les Incendies de Constantinople 
LA M A L V E I L L A N C E 

Constant inople , 5 juin. — L a pol ice a éta
bli que l'incendie" du quartier d 'Askérai l était 
dû à la malvei l lance . On a trouvé dans une 
m a i s o n réduite en cendres , des chiffons imbi
bés de pétrole. O n s i g n a l e aujourd'hui plu
s ieurs c o m m e n c e m e n t s d'incendie dans diffé
rents quariters de la vil le. 

LES C R E V E S A N C L A I S E S 
Londres , 5 j u i n . — M. L l o y d G e o r g e , c h a n 

ce l i er de l ' é ch iqu ier , a fa i t , à la C h a m b r e 
d e s C o m m u n e s , la d é c l a r a t i o n a n n o n c é e h ier . 
A p r è s avoir rappe l é l ' h i s t o r i q u e d e la g r è v e , 
il r e c o m m a n d e a u x d e u x par t i s e n p r é s e n c e , 
la m o d é r a t i o n , afin de faci l i ter la recherche 
d ' u n e s o l u t i o n . Il a fait ressort ir la n é c e s s i t é 
d ' u n e p a i x durab le . L e s accords i n t e r v e n u s 
j u s q u ' i c i n 'ont p u , a-t-il d i t , s ' i m p o s e r à 
t o u s . Il c o n v i e n d r a i t d o n c d e créer u n bu
reau m i x t e qui aura i t p o u r m i s s i o n de rég ler 
t o u s l e s conf l i t s . T o u t e f o i s , i l faudrai t d'a
bord que l e s p a t r o n s f u s s e n t r e p r é s e n t é s par 
u n bureau pa trona l q u i , par s o n inf luence , 
donnera i t un effet p l u s c o n s i d é r a b l e e t u n e 
s a n c t i o n p l u s efficace a u x c o n v e n t i o n s d e s 
pa trons et o u v r i e r s . 

LES ÉTATS-MHS A CUBA 
L ' E N V O I D E Q U A T R E CUIRASSES 

Washington , 5 ju in . — A l ' issue d'une con
férence contre le prés ident Taft et M. K n o x , 
secrétaire d 'Etat aux Affaires E t r a n g è r e s , o n 
a annoncé le départ imminent de quatre cui
rassés amér ica ins pour les eaux cubaines . 

LES JOURNAUX DE PARIS 
d e j e u d i metti» 

Paris, jeudi, 6 juin. 
, L E S R A D I C A U X 

E T LA R E F O R M E E L E C T O R A L E 
De l'Humanité: 
« Si M. Emile Combes n'arrive pas à organi

ser le parti radical et à l'assurer sur la base d'an 
?ragramme, le régime ne fera qu'aggraver la coll

usion de la démocratie et ménager à la réaction 
cléricale le maximum de chances. S'il y parvient, 
au contraire, c'est avec le nouveau système élec
toral que le radicalisme et le socialisme auront 
le maximum d'efficacité réformatrice socialiste et 
républicaine. Je me permets de soumettre aux ora
teurs du banquet de dimanche prochain ce* idées 
très simples. En s'obstinant contre la réforme élec
torale, au lieu de s'organiser pour elle e t car 

TIRAGES FINANCIERS 
Ville de Paris 1(98 

Le numéro 536.296 gagne 200000 francs. 
Le numéro 32&993 gagne 50.000 francs. 
Les quatre numéros suivants gagnent chacun 

10.000 francs: 
316.000 — 488.37» — 545.241 — 219.362 

Les quatre numéros suivants gagnent chacun 
5.000 francs: 

200.111 — 190.048 — 668.514 — 67.803 
Les quarante numéros suivante gagnent chacun 

1.000 francs : 
683.<#7 685.355 493.376 578.427 29.922 197.588 
635.347 607.610 166.336 633.976 317.796 394.563 
224.270 666.373 682.061 127.978 425.628 110.935 
647.954 304.101 443.965 484.020 226.526 81.324 
686.628 502.063 132.033 93.578 511.277 97.176 
531.569 303.660 211.784 537.768 70.770 
679.327 595.582 604.134 37.442 194.968 

A H Crédit Foncier 

COMMINALKS 1879 

Le numéro 629.899 gagne 100.000 francs. 
Le numéro 105.199 gagne 25.000 francs. 
Six numéros gagnent 5.000 francs. 

274.812 162.281 449.358 713.619 661.757 743.740 
Les quarante-cinq numéros suivants gagnent 

chacun 1.000 francs : 
178.604 731.638 493.291 199.393 386.375 416.S35 
653.737 997.616 38.957 920.257 305.283 513.341 

78.796 711.096 731.837 386.292 596.233 891.270 
76.503 462.174 293.270 769.029 542.271 826.449 

204.628 300.679 456.061 336.983 836.670 71.936 
172.392 192.435 106.891 152.311 681.141 621.180 
870.340 61.643 696.576 294.382 768.166 163.784 
662.854 397.819 29.648 

7.809 numéros sont remboursée au pair. 
CoMMl'NALBS 1880 

Le numéro 116.286 gagne 100.000 francs. 
Le numéro 711.606 gagne 26.000 francs. 
Les six numéros suivants gagnent ohacun 5.000 

francs : 
241.418 295.839 446.203 99.528 111.830 648.697 

Les quarante-cinq numéros suivants gagnent 
chacun 1-000 francs : 
173.069 904.124 440.966 393.062 784.938 378. »? 

44.286 699.101 780.324 648.383 261.382 263.70 4 
633.406 934.830 904.512 796.356 159.640 935.813 
586.190 666.6*2 758.403 282.171 535.428 767.898 

90.303 202.766 320.707 561.595 73.053 879 521 
677.000 726.431 4894T4 639.573 929.762 360.072 
8186.607 959.269 B86.818 605.294 42? 399 92.600 
811.934 647.890 316.111 

7691 autres numéro* sont remboursés au pair. 
COMMUNALES 1891 

Le numéro 979.359 gagne 100.000 francs. 
Le numéro 499.968 gagne 10-POO francs. 
Le numéro 662.666 gagne 6.000 francs. 
Les 20 numéros suivants gagnent chacun 1.000 

francs : 
291.324 603.424 65.131 844.973 47.058 280.766 
624.663 29.189 869.603 882.096 442.203 T34.771 
822.343 171.921 317.064 91.372 549.441 889.161 
230.133 626.823 

COMMUNALES 1899 
Le numéro 215.042 gagne 150.000 francs. 
Le numéro 345.484 gagne 5.000 francs. 
Les vingt numéros suivants gagnent chacun 

1.000 francs : 
168.829 136.801 413.600 277.092 -84.379 42.849 
392.850 149.247 8.640 349.192 73.819 100.236 
354.229 68.471 322.610 16V.474 382.701 141.436 
111.662 406.639 

FONCIÈRES 1909 

Le numéro 854.425 gagne 100.000 francs. 
Le numéro 799.418 gagne 10.000 francs. 
Les dix numéros suivants gagnet chacun 1.000 

francs : 
1361434 881683 517302 601168 680801 955120 

542323 829199 26822 451844 
Le» soixante numéros suivants gagnent chacun 

5.000 francs : 
J!£% 2I&96, S6?»!* 733308 738806 769569 
499840 9894J8 760092 1241469 1274054 £56378 

£28? S$?d .UBSi m6SfT S15780 11SO740 
i?£££ SUS? 13̂ *109 1137986 1234583 23^161 
846431 379097 257166 268937 114Î951 68S613 
24Ç659 846066 491063 1199392 1151241 4%?73 
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elle, les radicaux travaillent contre leur propre 
parti et contre la République elle-même >. 

De l'Eclair : 
« I*s gens du bloc ont a. rrioi«ir : ou le vote Im

médiat de la reforme électorale, qui prolongera 
leur existence et offrira a u \ moins compromis le 
temps de se retrouver, ou la chute totale, la de-
route, la disparition deflnitive Eli bien, qu'ils sa
chent accepter de bonne grâce ce qu'ils sont con
damnée à subir : qu ib :>uniment ou ils seront rayés 
de la vie publique ». 

De la République Française.; 
« La R. I» est aujourd'hui, pour les radicaux, un 

prétexte plutôt qu'une raison, de combattre le gou
vernement. Ils en prendront aussi bien un. Le leur 
apporte des difficultés au Maroc, par exemple Peu 
USborter L'essentiel est de mettre fin a re scandale 
Qui consiste, de la part du gouvernement actuel, i 
faire admirablement les affaires du pays à la satis» 
faction entière de celui-ci en désavouant purement 
et simplement la politique et les procédés des gonl 
vernement* radicaux qui ont précédé. C'est abo- • 
minable. » 

Du Rappel : 
« M. Poincaré, au nom du gouvernement unanime 

et qui s'honore de compter parmi ses membres M 
Léon Bourgeois, a sonné, hier, le ralliement, des ra-'i 
dicaux. Le plus légitime intérêt du parti exige 
qu'ils s unissent et s accordent, à la Chambre, 
comme ils l'ont fait au sein du cabinet .pour réa
liser eux-mêmes la ri-forroe électorale par le scru
tin de liste et la représentation des minorités. 

» La journée d'hier a montré qu'on De fait, pas 
seulement appel à leur désintéressement, à leur dé
vouement, a 1 intérêt républicain et à 1 intérêt na
tional Elle permet dVspérer que la grandeur de 
justice qui est dans leur tradition, sera demain leur 
œuvre ». 

De 1 Aurore : 
« Il ne peut plus y avoir de doute, la réforme 

électorale doit être accomplie : c'est une faute 
lourde que de vouloir s'y opposer Irréductiblement 
Peut-être même a-i-on trop attendu pour entrer, du 
côté de ceux qui lui trouvaient des graves inconvé
nients politiques, dans la voie de la discussion posi
tive, et des transactions possibles, l'ne dernière oc
casion est offerte par le gouvernement de réaliser 
cette entente républicaine pour la réfqane électo
rale; souhaitons qu'on ne la laisse pas échapper ». 

LA R E P U B L I Q U E 
Du Gaulois: 
c On peut prolonger la République, la soute

nir. Mais lee républicains sont hors d'état de lui 
assurer une existence solide, une santé robuste. 
C'est une malade qui se tourne et se retourne dans 
son lit sans y trouver le repos. On a essayé tous 
les remèdes et nous voici acculés aux expédients, 
car il ne faut pas nous le dissimuler, la panacée 
électorale nue nous propose M. Poincaré est ou ne 
peut être qu'un expédient. Il lui faudrait une 
sorte de transfusion du sang qui fortifierait et ré
générerait son organisme. 

» Aurait-elle la force de supporter une aussi re
doutable opération ? Le scrutin proportionnel aug
mentera peut-être le nombre des opposants, mais 
l'eeprit de la majorité n'en sera pas changé. Je 
crois que la République est gravement malade, 
mais je doute de l'efficacité des remèdes qu'on 
se propose de lui appliquer >. 

P R E T S A T O U S L E S E F F O R T S A T O U S 
LES S A C R I F I C E S 

De 1 Ccho de Paris : 
» Allons-nous donc demeurer indifférents et iner

tes devant les perspectives que nous ouvre cette 
hâte de chacun autour de nous a se forger des 
armes nouvelles, a s'assurer l'avance sur ses voi
sins. Qu'on ne s'y trompe pas ; il s'agit pour nous 
de ne pas laisser s'affaiblir l'impression produite 
chez nos amis et chez les autres par le réveil ines
péré que nous a valu l'alerte de l'an dernier. C'est 
notre intérêt autant que notre devoir de leur prou
ver, au contraire, quon nous trouvera, nous aussi, 
prêts à tous les efforts, à tous les sacrifices que 
pourra réclamer la sécurité de notre proche ave
nir, sachons que ce sont là, d'ailleurs, les meilleurs 
moyens de nous prémunir en les décourageant 
d'avance, contre les mauvais desseins et les brutales 
surprises ». 

LES I N S T I T U T E U R S 
Du SOHMI : 
« Les maîtres djecole. grisés u n s doute par les 

flatteries qu on leur adressait, prennent leur rote au 
sérieux et étant juges si importants dans le fonc
tionnement de l'Etat, entendent exercer leur com
mandement et se faire payer leurs services : C'est 
fort humain Le ministre peut Invoquer le principe 
d'autorité, enquêter sur leurs rr pu? et gestes, il ne 
réduira pas au silence le» maures d'école Infatués 
de rnnnorianee politique, sociale électorale qu'on a 
attribuée ». 

L E S A L A R M E S D E M. J A U R E S 
De 1 Action Pranealoo 1 
• Constatant, a propos de élections belges, le re

cul du libéralisme qui coïncide si exactement avec 
le reflux de l'esprit républicain en France. Jean 

? « e u ^ n S î ^ , a ^ m î : . s , , l i " n ™'* <•' '"<>ntre à nu sou 
rSté* ' ' " T ' 1 * " - * ' d a n s » » Journal, que les so-
dlfrfcll« " U T O n t à *™<-™r <»* tempTtrej 

• L'avenir ne réjouit pa-« Jean .Taures parre qu'il 
sait très bien que si les tunps devien-ont difficiles 
ces ! surtout pour lui; le recul de l'i.'ée rénulili: 
IVJHÏ ; s o u s T ?iv'r*- 'ormes du libéralisme ',}„ 
radicalisme, de 1 anticléricalisme et l'indivlduallsni" 
est destiné a rendre impossible le quiproquo et la 
re',RUJ;",

1",;' 1 , a i d c **>** J 6 a n Ja»res et ses pa-
f ÎL°"t.longtemps rrospéré en abusant les prolé
taires. Nous comprenons donc sa tristesse Nous 
comprenons qu il voit le futur en noir, mais les so
ciétés humaine* n'ont aucune raison de partager 
•M visions funèbres. Nous non plus, par oonsé. 

Nouvelles Régionales 
™ ° , S PERSONNES GRIEVEMENT iRULÉES A 

* " • * • - - Le nommé llaxd. employé à 1 usine do 
caibonisatJon, était occupé a faire chauffer du gou
dron sur un poêle. Lorsqu'il voulut retirer du feu 
le récipient, il se sentit brûlé à la main Par nn 
brusque mouvement, il Ht tomber le jroiidron. Le li
quide s'enflamma, brûlant sérieusement Mme Haj-d 
et ses deux entants. Le fillette, Jeanne âgée de 13 
ans, fut particulièrement atteinte. Quant au petit 
Eooert. âtfé de i ans, son état est désespéré 

iUUETIK MErÉIRILOSIQUE 
ROUBAIX 

noUBAIX. mercredi, 5 juin !9lî. 
3 h. soir. 1-2" au-dessus de zéro, 7S5. variable. 
5 h. soir, il* au-dessus de zéro, 755. variable. 
» h. soir, IV au-dessus de zéro, 7S6, variable. 
. . . , Jeudi. 6 juin lvli . 
Minuit. 9- au-dessus d" zéro, 757. variable, 
î h. matin. 8" au-dessus de zéro, 758. variable. 

BUREAU CENTRAL METEOROLOGIQUE 
DE PARIE 

PARIS, mercredi » juin — La situation atmosphé
rique reste troublée sur le nord ouest de 1 Europe 
par une dépression dont le contre persiste sur les 
Iles Britanniques Le baromètre marquevec matin 
747 mm. à Yarmoutli, 75i mm. à Brest La pression 
reste élevée en Islande et dans les parages des Aço-
res (Horta 768 mm) . 

Le vent est fort ou très fort du sud-ouest sur nos 
côtes de la Manche et de l'Océan, faible et de direc
tions variables sur la Méditerranée. La mer est ««. 
néralement houleuse. 

Des pluies sont tombées sur le centre et l'ouest 
de l'Europe, ainsi qu'en Finlande En France, on a 
recueilli 15 mm d-eau à Dunkerque. 1< a Cher
bourg. 12 à Charleville 11 à Toulouse. 9 à Paris. 

La température a peu varié sur nos régions Ce 
matin, le thermomètre marquait- 3" à Vardœ, 10* à 
Charleville, 13* à Paris. M* a Nantes et à Toulouse. 
16* à Monaco. -23- à Alger. On notait : 4- au mont 
Allouai et au Ventoux. y au pic du Midi, - t f au 
mont Mbunler. 

Un France, un temps frais à éclairctes et à aver
ses est probable. A Paris, hier, la température 
moyenne (12*1) a été inférieure de 3*3 à la normale 
(1S'«1. A la tour Eiffel, maximum 13*9, minimum 6*6. 

OBSERVATOIRE MUNICIPAL DE PARIS 
(Tour taint-JaeeuM) 

Le ciel demeure couvert, la pluie est tombée hier 
de midi 45 à 1 h t;.. de 2 h 30 A 3 h 30. et on a ob
servé quelques averses a 4 h. 2*>, 9 heures, 7 h. 55, 
9 h 45 du soir, ainsi que ce- matin à 9 h. 15 Le vent 
souffle de sud à ouest-sud-ouest avec une vitesse 
d'environ s métrés par seconde, qui atteint 8 m 7 
a 11 h 50 du matin. La température reste sensible
ment stationnaire La pression barométrique, qui 
s'est modérément relevée, accuse a midi 755 mm. 4L 

Cotons Américains 
New-York, 5 juin. 

C O U R S D E C L O T U R E 
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JT-W 
JUILLET... 
AODT 
SEPTEMBRE 
OCTOBRE. . . 
NOVEMBRE. 
DÉCEMBRE 

i t ia 1* 88 
1 1 . M 
11 .07 
11 14 
1 1 . « 
1 1 . M 
I l 31 

JANVIER.. I t l 3 U . Î 7 
FÉVRIER. 
MARS 
AVRIL. . . 
MAI , 
Port* êtes EUOs-Um 
Poru à» YlwUrUm, 

OepMr I W i t l . M i t » |prée*M. 

11.31 
11.37 

11.41 

10 »V 
11 08 
1 1 . 1 * 
I I . » 
l l . t S 
1 1 . 3 1 
1 1 . 3 5 
1 1 . 3 2 
11..16 
H 4J 

H M - . - - . -
I . S J t 1 .0 
1 .001 

11.70 
i l : i 
11.54 
11 .41 
I l 30 
I l 37 
11 38 
I l 4 1 
1 1 . 4 5 

1 1 . 7 3 
1 1 . 7 8 
I l 5 8 
I l 43 
11 38 
(1 3 1 
1 1 4 0 
1I .4S 
11.47 
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